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QUELQUES DONNEES BIOMETRIQUES SUR 

MACRURUS OXYRHYNCHUS ET ALEPOCEPHALUS 

par C. BAs 

Les deux poissons etudies habitent a une profondeur assez grande, d'environ rooo m 
et je pense qu'il serait interessant pour tous ceux qui s'interessent ala biologie du fond d'obtenir 
quelques donnees sur la forme de la croissance allometrique de telles especes. Les exemplaires 
examines, au nombre de I 34, appartiennent a Macrurus et seulement 9 a Alepocephalus, et ont 
ete obtenus par la peche au chalut, melanges avec la crevette rouge fonce Aristeus antennatus. 
En realite, pour donner une idee assez complete, il est necessaire d'obtenir des exemplaires 
de la plus petite taille jusqu'a la plus grande. Cette chose est tres difficile et j'ai pu seulement 
obtenir des exemplaires de Macrurus mesurant entre IOI mm et 475 mm de longueur totale. 

Avant d'exposer les premiers resultats, il est necessaire de dire quelque chose sur la valeur 
de la forme et la methode que j'ai employee. Depuis quelques annees, je consacre assez de temps 
a l'etude des variations de la forme des etres vivants comme indication des variations tout a 
fait differentes, par exemple variations dans le milieu, variations entre differentes populations, 
etc. Ace propos, j'ai examine uncertain nombre de mesures- distance preanale (L 3), cephalique 
(L 5), et specialement celles se rapportant aux yeux -. Apres l'examen des relations entre les 
differentes mesures et la longueur totale, en employant la regression pour la croissance allo­
metrique avec un nombre d'exemplaires tres eleve et pour differentes especes benthoniques 
et pelagiques, je crois avoir constate que les mesures les plus valables sont la longueur de la 
tete et la distance du museau a la premiere dorsale. Evidemment si les resultats doivent etre 
utilises, il est necessaire de travailler avec des mesures capables de nous fournir les plus grandes 
variations pendant la vie. D'apres MARTIN, le plus interessant est de constater l'infl.uence que 
differentes actions interieures ou de milieu peuvent avoir dans les moments ou il y a un chan­
gement des relations allometriques; un fait qui se met en evidence dans la forme de l'exemplaire­
examine. 

Les mesures utilisees sont les suivantes : longueur de la tete, jusgu'a la limite posterieure 
de l'opercule ; distance rostrale, depuis le bord externe du maxillaire superieur ; distance pre­
oculaire ; diametre oculaire maximum ; hauteur maximum des veux et enfin la distance inter­
oculaire. La mesure de comparaison n'a pas ete dans ce "cas la longueur totale (LT) 
mais la distance preanale puisque un grand nombre des exemplaires presentaient la queue 
filamenteuse. D'autre part, nous avons constate que la relation entre la longueur totale 
et la preanale teste presque isometrigue. Les lignes de regression indiquees ctans les 
figures sont presque regulieres et avec un coefficient de regression, signale pour la tete, 
de valeur o,96, exception faite du diametre oculaire (coefficient de regression o, 70) et de la hauteur 
des yeux ( o,69 ). Les discontinuites observees pour les valeurs I oo et 15 o mm de longueur pre­
anale correspondent aux exemplaires mesurant 240 et 3 50 mm de longueur totale. De telles 
discontinuites sont assez notables pour la plupart des mesures considerees. On constate egalement 
que pour les animaux les plus ages existe une inversion allometrigue entre certaines mesures ; 
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par exemple, entre la distance interoculaire et le diametre oculaire, tel que je l'ai constate dans 
quelques mesures sur Scomber scombrus. La hauteur des yeux montre une tendance a diminuer 
dans les exemplaires de la plus grande taille. Les mesures restantes sont caracterisees par 
la regularite et l'isometrie, d'accord avec l'uniformite du milieu environnant. 

Afin d'avoir une comparaison, nous avons obtenu quelques mesures d'un petit nombre 
d' Alepocephaltts rostrattts (9). La longueur cephalique et le diametre oculaire res tent environ 
de la relation isometrique en rapport a la distance preanale. Au contraire des exemplaires de 
Macrurus, le diametre oculaire montre une tendance a augmenter a partir de I40 mm pour la 
longueur preanale. On peut considerer que ces variations de la croissance s'expliquent par quel­
ques variations de la profondeur du milieu pendant la vie, pour les deux especes considerees. 
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